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DUD, est prêt à soumettre sa conduite à 
une enquête rigoureuse pour établir 
la vérité ou de la fausseté de ce 
dont on l’incrimine.

Les applaudissement répétés et 
prolongés de la Chambre ont vengé 
dignement l’honorable minisire de 
la Milice de la morsure des scor
pions de la feuille rouge de Québec.

Lorgnon.

AU PARVIENTpassé, c’est le temps d’instituer le 
procès de ceux que l’on croit cou
pables.

Le parti conservateur, en sollici
tant aujourd'hui le cordial support 
de toutes les bonnes volontés pour 
réprimer par des moyens pacifiques, 
si possible, et par la contrainte 
armée, si nécessaire, la rébellion 
qui menace la sécurité publique, 
ne demande pas autre chose à ses 
adversaires. Qu’on le laisse domp 
ter la révolte ; qu’on n’entrave pas 
l’œuvre de pacification qu’il va 
poursuivre ; et le jour où l’on pourra 
chanter l’hymne de la paix partout 
le pays, il ira lui-même demander 
compte à ses accusateurs de leurs 
inciiminalions. Ce ne sera pas, 
d’aill urs, la première occasion 
qu’il aura eu de se laver des 
calomnies de ces gens-là ; ce ne 
sera pas non plus la première fois 
que le verdict populaire l’aura 
vengé en confondant ses ennemis.

Mais, à part même toutes ces 
considérations, les paroles de l’E
lecteur sont d’une maladresse im
pardonnable, parce qu’elles pas 
sent la flétrissure sur l’administra 
tion elle-même de M. Mackenzie, 
l’un de ses chefs, qui a eu le pou
voir durant un tiers des quinze 
ans auxquels il est fait allusion 
dans l’écrit que nous avons cité.

Veut-on savoir maintenant, ce 
qu’ont fait les amis politiques de 
l’organe rouge de Québec, ces fa
rouches protecteurs des droits des 
Métis, durant leur passage à la 
gouverne publique, de 1873 à 1878?

Dès 1874, les métis soumet
taient au gouvernement leurs ré
clamations. A la ses-ion de 1875, 
l’honorable M- Laird, ministre de 
l’Intérieur dans le cabinet Macken
zie,disait et à la Chambre des Com 
mu nés:

“ Le ministre de la justice a don 
né son opinion légale qui est que 
quelques-unes des réclamations des 
inéiis doivent être reconnues. En 
vue de ce fait le gouvernement a 
envoyé à son agent de Winnipeg 
instruction de faire un rapport au 
sujet de toutes ces réclamations 
afin que les terres des Métis puis 
sent en être libérées. Aussitôt que 
ce rapport sera reçu, on procédera 
au tracé des terres des métis? ”

Ces paroles étaient prononcées 
en 1875. Trois ans après, en 1878, 
le Ministre de l’Intérieur était obli
gé de venir faire à la Chambre la 
déclaration suivante :

“ Nous avons écrit à Winnipeg 
pour avoir tous les papiers relatifs 
à ces terres qui ne sont pas encore 
affectées dans le but de donner des 
instructions à ce sujet Ces papiers 
ne sont pas encore arrivés, et jus
qu’à ce qu’ils viennent, on ne peut 
prendre aucune action. Mais j’es
père que le travail d’aflecter les 
réserves des métis, q"i ne sont pas 
encore distribuées, sera commencé 
à une date assez rapprochée, et 
qu’il sera complété avant la tin de 
la session. ”

On le voit, ils n’avaient rien ac
compli, absolument rien, et en 
1878, il» attendaient encore des pa
pier» demandés quatre ans aupa
ravant Ce sont ces gens-là pour
tant qui criaillent sur un ton si 
indigné, anjourd’hui II y aura 
décidément toujours des Tartufes 
dans le monde I
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Sir Leonard Tilley est ré abli de 

l’indisposition qui l’a retenu à 
domicile, ces jours passés. Il était 
assez bien aujourd’hui pour re
prendre son siège en Chambre.

«llaws et Hell. 10 Avril 1886
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LsARDS sont à le MASSACRE GRANDE OUVERTUREM. A. W. Rojs, M. P., demande 

au gouvernement l’abandon de la 
dette que ce dernier a contre les 
blancs et les métis du comté de 
Lisgar. Cette dette comprend la 
valeur de grains de semence que 
l’ancienne administration prêta 
aux habitants de cette partie du 
pays, à la suite des dégâts consi
dérables qu’y avaient causés les 
sauterelles.

lires fournis sur

de nos 8ALLRS D’ÉCHANTILLONS d’articles de Mode et de 
Manteaux, svec, aussi, un assortiment com,,let de Marchan

dises du plus haut goût.Char AllégoriqueLES CRIS TUENT NEUF COLONSifice
O aflkvrilDcnx Pretree Catholique* 

parmi lee victimes
Des soumissions pour la confection d» 

char allégorique de Saint Jea> Baptiste 
se ont reç les le ou avant le 1er mai Les 
plans peuvent être vus à la résidence du 
soussigné, No. 156, me George.

CHANCE UfsiiQUEEUE Pour les dames qui veulent se procurer les marchandises des modes du 
printemps et de» manteaux à unLE FOBT PITT ASSIÉGÉ

J. G. TACHB.
Gomm -Ordonnateur général. PRjX TRES-MODERE

Le gouvernement vient de rece
voir du Fort Fitt une dépêche 
d'une nature très-alarmante, il y 
est annoncé que les Indiens Cris 
ont attaqué des colons blancs au 

> lac la Grenouille, distance d’à 
| ^--^Vr.urès 40 milles du fort. Ils ont, 

parait-il, massacré neuf personnes, 
et au nombre des victimes se trou
vent deux prêtres. Ils ont en 
outre fait prisonnière une femme, 
qui est encore enire leurs mains.

La dépêche ajoute que les sau 
vages s’àvancent actuellement con 
tre le fort, qui n’est gardé que par 
un d« lâchement de 25 hommes de 
la police à cheval. L’on redoute 
beaucoup que celte petite troupe 
ne puisse, en cas d’attaque, résister 
jusqu’à l’arrivée des secours.

Toutes ces nouvelles sont exces 
sivement graves et nous souhaitons 
de tout cœur qu’elles ne soient pas 
fondées.

Un nous apprend, à la dernière 
minute, que l'un des missionnaires 
qui ont reçu la mort au lac la Gre
nouille est probablement le R» P. 
Fafard, U ML, qui a résidé long 
temps à Ot:awa et qui, depuis quel
ques années, était attaché aux mis 
sions du Nord Ouest. Ce dernier 
fait, s’il est fondé, affectera bien 
douleureusement tous ceux qui ont 
été à même d'apprécier les hautes 
qualités de ce saint prêtre

Ottawa, 10 avril 1885. Chapeaux garnis et san« garnitures, Fleurs, Firmes, Mant«aur, Vêtements 
dames, Parasols, Parapluies. Rubans, Dentelles et articles 

en dentelle.Club Frontenacfaire pls«<*« M. D. Thompson, M. P. pour liai 
dimand, assistait à la séance, cette 
après-midi. Il a été retenu à New 
York par une grave maladie, du- 12 
rant les dernières semaines, et ses 
amis se sont fait un devoir de le 
complimenter sur son heureux 
rétablissement.

On parle d’une amélioration con
sidérable qui va être, parait-il, 
apportée à la régie interne de la 
Chambre des Communes, immédia
tement après la session. Au lieu 
de recevoir, comme cela se pratique 
actuellement, un certain nombre
de journaux d’une ou deux villes jVo. 38, BUM BM88MRMB 
des Etats-Unis, on mettra alors à la 
disposition du lecteur le principal 
organe de chaque ville importante 
de l’Union américaine.

Je suis sûr que la mise à exécu
tion de ce plan recevra i’assenti- 
meut de toutes les parties inté
ressées.

Sir John A. Macdonald, en ré
ponse à une question de M. Blake, 
a déclaré que le nombre des patentes 
émises en faveur des colons de 
Samt-Alberl et des environs, dans 
les t- rritoires du Nord-Ouest, a été 
de 10 en 1882, de 7a en 1883 et de 
161 en 1884.

L’honorable M Caron a soulevé 
une question de privilège, celte 
après midi, au sujet d’un article de 
l'Electeur, de Québec, au cours 
duquel il est attaqué de la manière 
la plus odieuse, en sa qualité de 
ministre de la Couronne et person
nellement. On commence par le 
taxer d’incapacité dans l’accomp is- 
sement de ses devoirs com ne ch f 
du département de la Milice. On lui 
impute ensuite d’être l’auteur d’un 
article du Nouvelliste, qui a été 
désavoué en Chambre par MM.
Landry et Coursol ; on l’accuse 
d’avoir reçu une forte somme d’ar. 
gent de la compagnie du Grand 
Tronc pour influencer le gouverne
ment à acheter la ligne de la Ri 
vière du Loup à la Pointe Lévis, 
et d’avo:r en outre reçu 610,000 
pour les remettre à un de »es collé 
gués de l’administration ; enfin, 
on va jusqu’à insinuer qu’il s’est 
entendu avec le fournisseur de 
viandes de la Citadelle de Québec 
de manière à avoir, sans rémuné
ration pécuniaire, les effets de 
charcuterie nécessaire» a l’entretien 
de sa propre maiion.

M. Caron a donné un démenti 
formel et énergique à toute» ces 
accusation» qu’il a taxée» de calom
nie» infâme» et de menionges,
ajoutant que »i un membre de la „ „ Beieourt, m.mbr. dn B.rruo 
Chambre veut prendre la respon- d'Ontario et de celui de Québec, «’occupera

. .... . „ ... » 4 ausei dee affaires requérant eon attention
lablllté de Particle de [ Electeur, Il s «tu dernière Province.
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A l'établissement du soussigné, vous 
trouverez des chassis, portes, persiennea, 
laites, bois à finir pour maison, cto.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

WOODLANDr>
(Près du bassin du Canal.)
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Je désire informer les personnes qui ont 
l’intention de vendre leur ménage ce 
printemps, que je suis préparé à recevoir 
leurs ordres pour vente de ménavos et 
effets à résidence privée et j’espère que je 
serai favorisé de leur patronage.
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lident dn bureau 
rince de Québec.

L'Electeur joue un rôle odieux, 
depuis les premiers jours de l’in 
surrectiou du Nord-Oue«t. Après 
avoir tenté de discréditer et rape 
tisser l’honorable ministre de la 
Milice aux yeux des volontaires 
qui s’eu vont combattre pour la 
paix publique, il a essayé aussi 
de justifier la révolte, en insinuant 
que c’est la faute du gouverne
ment si les Métis se soulèvent 
aujourd’hui.

11 Quoi. s’e«l-ü écrié à ce sujet, 
voilà\quinze ans que les Métis for 
roulent leurs griefs au gouverne
ment, qu’ils font connaître les 
criantes injustices dont ils sont 
victimes ; voilà quinze ans qu’ils 
dénoncent les spoliations commises 
eu violation de leurs droits !...

t; Après quinze ans de sollicita
tion», de représentation», de de 
mande» et d’appels de toutes sorte- 
au gouveri ement, pas une patente 
n’a • ncore été émanée en faveur 
des Métis.”

Même en supposant qu’il y au
rait du vrai en tout cela, en admet
tant que, hors la connaissance et 
le contrôle des autorités fédérale», 
il ait été commis des injustices 
envers la population métlse du 
Nord-Ouest, la conduite et le lan
gage de l’Electeur conservent tou
jours un caractère d’odieuse mes 
quinerie et de nor.-patriotisme 
absolu. Ce n’est jamais en effet, 
quand le feu est au navire qu’;l 
est oppoi tun.de critiquer et de con
damner ceux qui en avaient le 
contrôle. On étouffe d’abord i’in 
cendie, en travaillant d’un commun 
accord ; puis, quand le danger est

Samedi, 1 • Avril “ Canadian Express ” 
vente du soir.

Mardi, 14 Avril, Bestiaux de ferme, etc., 
Chemin de Montréal.

Jeudi, 16 Xvr 1, Ménage, 193 rue Slater.
Samedi, 18 Avril, Ménage, rue George.
Lun M, 20 Avril, Lots de vil e bureau 

No. 9, rue Elgin.
Jeudi, 23 Avril, Ménage, vente extraor

dinaire, 94, rue B ink.
Mardi, 30 Avril, Ménage. 414 rue Slater.

B. B. MACDONALD.
Agent d’immeuble.

CHEZfïe
D or ion <& avis aux entrepreneurs■rQ" I Delorme
141 Rue Soarks et S69 Rue Sussex,

SOUMISSIONS cachetées adressées 
au soussigné, rt portant la suscription 
“ Soumission pour bois de ch ullage, " 
seront leçues à c e bureau jusqu’à LU N DI, 
le 13 avril p ochain, pour la fourniture de 
bois de chauffage à l’usage des édifices 
publics d’Ottawa, en conxormiv d 
qui pourra être consulté à ce bureau, où 
des formulas de soumission pourront aussi 
être obtenues.

Aucune soumission ne sera prise en con
sult ratioa ■ elle n’est fait- strictemrnt 
confoime aux formules imprimôet, et dans 
le cas de Société» si lee soumissionnaires 

mpugnent de leurs véritables 
signatures, et ne design» 
le lieu de résidence de ch 
de la dite société.

La soumission devra porter lee véritables 
signature» de deux personnes so'Tables, 
résilant au Canada, et ce sentant à se 
porter garants pour I» fidèle exécution du 
con*rat, et devra de plus être accompagnée 
d' n chèque d ; banq •» accepté pour la 
somme de cinq oenU piastres fait payable 
à l'ordre du Ministre dt s travaux publics, à

Le Ministère ne M’engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune dee soumissions.

Par ordre.

DES

nd.
il. B. Coin de la me Rideau.

OTTAWA.
OÙla.18 Oct. 18P4
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No- 9, rue Elgin Ottawa.

J. B. AHXÀ.L
Peintre Décorateur et Taplsssier,

VIENT DE RhCBVOIR

TARIS, TAPIS etc.

MAISON DE TAPIS
les acco

ent l’occupation et 
dee membres

UNCHABB>
1PABK8, D’OTTAWA.

Awn*. H nine grand assortiment, lee mett» 
îenm*»a,*TTirs, et 1-s plus bas prix sa 

fait de

ROULEAUX DE TAPISSERIES
do tous les payons et de tous les goûte, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 16 POUR CENT 
meilleur marché qu partout ailleurs.
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kTelarte, Rideaux,î.
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Corniche». Pâle», Garniture» 
et Meuble» de tonie aorte.

FADA," àUTOILES POUR CHASSIS A. GOBBIL,
BeorételM.m MAISON DE TAPIS D'OTTAWA,

148 Bue SPARKS.

SHOOLBRED et Oie»
Ottawa, 17 Dée. 1888.

Ministère dee Travaux Publies, 1 
Ottawa, 36 Mars 1886 f

DE:ais à Ottawa\
par année." TOUTE COULEUR.

M. ABIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

DE HULL" * POUR LF8 PETESi[RB,

AMERS OA VADISNS
00

TRESOR DES DYSPEPTIQUES
•es de f édition. -ran} f 1ne.

ninée sealemeas 
able» à Vavance., '

; de COMMERCE 
promptitude, en 
nt, Or, Bronse,. -]

tmun'

FOURRURESMa:dougall, Macdougall 4 Belcourt,
AVOL’tTS, procureurs.

Agente pour lee affaires de la Cour Su
prême, le Parlement, et des Départements 
du Canada, ac.

“Scottish Ont.rio Chambers” coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Ho*. W* Macdocoall, C. R.
Fbamk M. Maod 

N À Bilooübt,

Cette préparation gnôrit, 
la Dyspepsie dee Tubercuhux ou poitri
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilitée générales, les maladies du Foie et 
dee Reins, lee hydropisiee et les Rhumatis
mes.

Préparé par le
Dr N. LACERTE.

Lévis, P.Q.
Prix : S0 cul» bouUille.

En venu obéi le, phnnneeiens .t en 
dépôt cb.i

La navigation du printemps sera 
plus animée que celle de l'année 
dernière, s’il faut en croire les ap
parences. Quant au chiflre de la 
lotte de Québer , il sera probable 
ment considérable, car on s’attend 
que de grandes quantités de bois 
vont être expédiée» en Angleterre.

Assortiment complet de Fourrures 
de toutes espèces, tel que

Bebee pour nltnres Cupule, 
■mtsini, MUBvbe.se. 

Ciseniiee, etc., ebee* Poste reçoivent 
Je et sont ezScn- it. L? M.

H. L. COTE ELZKAR ALABIE,
71 rw ~U eur du

IN AD A," I
Ottawa. / |

Boite». Ottsw».
128. Rue Rideau. 16 Juillet 1M4
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Teas lee lean............
Troie foie par semaine.
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Pear quatre mois.. i.ee

Avis de Nalseaaee. Maria*» eu 
Dée 4s.................................

Peur les annonces à long» 
conditions spéciales.

Edition Hebdomadaire

Peur l’année. .•i.ee
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